
C’est un centre bâti à proximité
du nouveau centre anti-cancer de
Sétif et mis à la disposition des
malades atteints du cancer et de
leurs parents. Les principes qui pré-
sident cette maison d’accueil sont :
un toit, des soins, un support psy-
chologique et une aide logistique.
Son rôle, selon le Pr Hamdi

Chérif, «est social et humanitaire.
Dar Essabr apporte une aide pré-
cieuse aux patients et aux parents
dans l’accompagnement social et
humain. Cette maison prend en
charge les malades et parents qui
viennent de loin, et qui doivent res-
ter sur place pour leurs traitements
souvent longs, en particulier la chi-
miothérapie et la radiothérapie. Les
patients seront hébergés et assistés
dans leurs démarches médicales et
sociales. Dar Essabr permet d’offrir

un soutien aux familles et d’être en
lien étroit avec les services de
soins». Bâtie sur un espace de près
de 2 000 m2, cette maison d’accueil
met à disposition 28 chambres
confortablement équipées, avec
une capacité de 80 lits. C’est une
structure confortable et rassurante
pour les familles. 
Des services et lieux de vie com-

muns sont à leurs dispositions, dans
un cadre chaleureux et agréable,
des chambres climatisées avec
équipement hôtelier complet, des
espaces verts et de jeux pour
enfants à l’extérieur, une salle pour
enfants, une cour avec jardin à l’in-
térieur, des espaces informatiques
avec accès WIFI ,une bibliothèque,
un atelier de travaux manuels et de
récupération scolaire, une salle
d’accueil avec cafète, un salon de

détente avec télévision, une salle de
prière, une salle à manger avec cui-
sine équipée, espace lingerie et un
parking. «La lutte contre le cancer
est un véritable chalenge, l’espoir
pour une meilleure accessibilité aux
soins et à la prise en charge vien-
drait de ces développements struc-
turels et stratégiques (construction
des Centres anti-cancer), mais qui
doivent être couplés avec une stra-
tégie de lutte globale, allant de la
prévention primaire jusqu’à l’accom-
pagnement, impliquant la société
civile de manière effective 
Les malades et leurs parents ont

besoin d’une aide sociale pour lutter
contre cette maladie. Le manque
d’infrastructures adaptées à la prise
en charge sociale des malades et
de leurs parents nécessite la
construction d’un site pouvant les
accueillir. C’est pourquoi il faut
encourager et impliquer davantage
les associations de lutte contre  le
cancer, pour la réalisation de lieux
d’accueil pour ces malades et leurs

familles, qui doivent y séjourner
pendant leurs traitements, pour une
meilleure qualité de vie. La maison
d’accueil des parents et des
patients Dar Essabr de Sétif, un
rêve devenu réalité, est le fruit d’une
véritable synergie entre les autorités
locales, la société civile et les bien-
faiteurs.
L’UICC (Union internationale

contre le cancer) a qualifié la mai-
son d’accueil des parents et des
patients de Sétif Dar Essabr pour sa
dimension humaine, comme un
modèle et un exemple de citoyen-
neté et de développement durable.
Cette maison d’accueil est devenue
un modèle d’inspiration pour la réa-
lisation d’autres en Algérie
(Constantine, Blida...) Les petits
ruisseaux font les grandes rivières,
pour le bonheur des patients et de
leurs parents», a déclaré le prési-
dent de l’association Ennour et
concepteur de cette maison d’ac-
cueil, le Pr Mokhtar Hamdi Chérif.

Imed Sellami
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«Dar Essabr» voit enfin le jour

Pour un registre national du cancer

Organisées par Registre du
cancer de Sétif, le ministère de la
Santé, de la Population et de la
Réforme hospitalière et l’Union
internationale de lutte contre le
cancer, ces journées vont per-
mettre de former les coordinateurs
du registre du cancer issus des 48
wilayas du pays. 
Ainsi et pour la première fois,

notre pays va mettre en place un
outil unique lui permettant de
suivre à la fois l’incidence des can-
cers, leur prise en charge mais
aussi la survie des patients. 
Le Registre national du cancer

suit la trace d’autres pays euro-
péens et s’annonce d’ores et déjà
comme une véritable avancée en
Algérie et une plus-value incontes-
table pour les patients.
«Le cancer et les autres mala-

dies chroniques non transmissibles
s’inscrivent aujourd’hui parmi les
nouveaux besoins prioritaires en
santé publique. L’incidence du can-
cer est en nette augmentation ces
dernières années. Le Registre du
cancer est un élément-clé pour la
mise en place d’un programme de
lutte contre le cancer. Une estima-

tion fiable du nombre de nouveaux
cas nécessite leur enregistrement
au sein de la population. Il est donc
indispensable de disposer de don-
nées précises par la mise en place
de registres. L’épidémiologie des-
criptive fournit ainsi non seulement
des informations sur les distribu-
tions de la maladie cancéreuse,
mais aussi des bases pour la pré-
vention, la planification des ser-
vices de santé et l’affectation des
ressources. La disponibilité des
données sur le cancer est essen-
tielle pour la mise en place d’un
programme de lutte contre cette
maladie. Ces données ont une
immense valeur, car elles fournis-
sent des indications fiables sur le
profil du cancer, en indiquant les
taux d’incidence, de tendance et de
survie et permettent l’amélioration
des connaissances sur le cancer
dans le pays.
Au cours de ces dernières

années, l’OMS et plusieurs autres
groupes de  recherche ont reconnu
l’importance des registres du can-
cer de population, comme outil
essentiel de planification et de
recherche en santé», a affirmé

Mokhtar Hamdi Chérif, professeur
en épidémiologie et médecine pré-
ventive et responsable du Registre
du cancer de la wilaya de Sétif.
Pour rappel le Registre du can-

cer de Sétif fut le premier à l’échel-
le nationale à être fondé en 1989
par le Pr Hamdi Chérif en collabora-
tion avec le Centre international de
recherche sur le cancer. Il est ratta-
ché à l'unité Information sanitaire et
Bio statistique du Service
d'Epidémiologie et de Médecine
Préventive, du CHU de Sétif.
Le cancer reste l’une des princi-

pales causes de décès et une
importante cause de morbidité
dans notre pays. Il reste source de
grandes souffrances, d’angoisses
et de dégradations de la qualité de
vie. Il  doit être combattu sur tous
les plans : préventif, curatif, palliatif,
psychosocial, recherche. Ainsi les
missions principales du Registre du
cancer est de produire des statis-
tiques sur le cancer, d'évaluer l’im-
pact de mesures de santé publique,
de promouvoir les actions de pré-
vention de dépistage et de prise en
charge du cancer, de développer
des études sur l’efficience de la
prise en charge des patients, de
susciter des études étiologiques sur
les facteurs de risque du cancer, et
de participer à la production scienti-
fique nationale et internationale.

«Le but est d’assurer une for-
mation par des experts sur l’enre-
gistrement du cancer pour la mise
en place, le développement et la
consolidation des registres du can-
cer en Algérie. Les objectifs sont la
mise en place et la consolidation
des registres existants par une for-
mation pratique sur la collecte, la
saisie, le traitement et l’analyse
des données, et d’un système de
surveillance épidémiologique par
une production d’une base de don-
nées pour l’étude de l’impact du
cancer sur la population à savoir
les fréquences, les taux, les ten-
dances temporelles, la survie et les
facteurs de risque», a déclaré le Dr

Djamila Nadir, directrice des mala-
dies non transmissibles et de lutte
contre les facteurs de risques au
ministère de la Santé et de la
Population.
Notons que l’atelier, encadré par

la Direction générale de la préven-
tion et de la promotion de la santé
et des experts nationaux et interna-
tionaux, est destiné aux coordina-
teurs des Registres de cancer déjà
existants, et les médecins (épidé-
miologistes, à défaut généralistes)
des SEMEP des EPH ou CHU non
dotés de registres, de l’ensemble
des wilayas du pays, ainsi que des
médecins venus de Tunisie.

I. S.

GUELMA
Entachée 

d'irrégularités,
la liste des

bénéficiaires
de logements
RHP de Aïn
Benbeïda
annulée

Après confirmation des
graves irrégularités dénon-
cées par certains mécontents,
sur la liste des bénéficiaires de
logements RHP de la commu-
ne de Aïn Benbeïda, le chef de
l'exécutif a ordonné cette
semaine, en marge d'une visi-
te d'inspection dans la daïra
de Bouchegouf, de procéder à
l'examen de tous les recours
introduits par les contesta-
taires. 
Ainsi, selon une source

locale, la délibération du
Conseil communal sur la liste
des bénéficiaires de ces loge-
ments a été purement et sim-
plement annulée, après confir-
mation de graves irrégularités. 
Notre source révèle, par

ailleurs, que des cas de favori-
tisme et d'octroi d’avantages
injustifiés, reposant notam-
ment sur des liens de parenté,
ont été notifiés. 
Suite à l'annulation de ladi-

te liste, plus d'une vingtaine de
citoyens se sont regroupés
hier devant le siège de la
daïra, dont certains s'atta-
chent à faire circuler l'idée que
l'administration a procédé à
des éliminations arbitraires.
«Cette décision concerne
toute la liste, qui comporte
plus de 150 bénéficiaires,
puisque c'est la délibération
du Conseil communal qui a
été annulée», nous révèle une
source proche de l'administra-
tion. 
Après l'annulation de cette

liste, les postulants espèrent
que la commission réexamine-
ra tous les dossiers de maniè-
re équitable et dans la trans-
parence totale. 

Noureddine Guergour

La salle des conférences du centre hospitalo-universitaire
Saâdna-Mohamed-Abdenour de Sétif abrite depuis lundi les
travaux de l’atelier sur l’enregistrement du cancer en Afrique
du Nord.  

L’association «Ennour» d’aide aux malades du cancer,
présidée par le Pr Mokhtar Hamdi Chérif, vient de concré-
tiser son vœu le plus cher, celui de «Dar Essabr», une
maison d’accueil des malades atteints du cancer. 

REMERCIEMENTS
La famille Ounnoughène de
Tizi-Ouzou, d’Alger et de
France très sensible aux nom-
breuses marques de sympathie
témoignées lors du décès de
son très cher frère, neveu et
cousin

Ounnoughène Kamel
à l’âge de 42 ans

remercie tous ceux qui ont
compati de près ou de loin à
son immense douleur.
«A Dieu nous appartenons
et à Lui nous retournons.»

R117983/B13

CONDOLÉANCES
Le professeur Samir Joucdar, prési-
dent du comité pédagogique national
de chirurgie plastique reconstructrice,
esthétique et de brûlologie, tous les
membres du comité, chirurgiens plas-
ticiens algériens et tous leurs collabo-
rateurs ont l’immense douleur de
vous faire part du décès prématuré du
professeur

Redouane Kaïd Slimane
ancien chef de service des brûlés et
chirurgie plastique du CHU d’Oran
Nous présentons nos sincères condo-
léances à sa famille et à tous ses
proches. Que tous ceux qui l’ont
connu et apprécié aient une pieuse
pensée pour lui.

«A Dieu nous appartenons 
et à Lui nous retournons.»

017617/B10

40e JOUR
A notre regrettée
mère et grand-
mère feue 
Arezki Kheïra
Vve Bensalem

Mohand
décédée le
03/01/2014 à l'âge de 91 ans à
Béjaïa. Elle restera toujours présen-
te dans nos cœurs et nos esprits.
En cette douloureuse circonstance,
nous demandons à ceux qui l'ont
connue et aimée d’avoir une pieuse
pensée pour elle.
Que Dieu Tout-Puissant lui accorde
Sa Sainte Miséricorde. 

«A Dieu nous appartenons et à
Lui nous retournons.»

R128639/B4

DÉCÈS
Les familles Mederres,
Louani, Lokmane, et Farès
de Aït Yacoub et Cap-Djinet
parents et alliés  ont la dou-
leur de faire part du décès de
leur regrettée fille, sœur et
tante
Mme Vve Mederres Mouloud

née Louani Ouzena
rappelée à Dieu à l’âge de 86
ans. L’enterrement a eu lieu
le 25.01.2014 au cimetière de
Sidi-Yahia - Bir-Mourad-
Raïs.


